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le Chalteau do Sen.er Vood à.Québee. 'est asnrén nt une parer une édition pIu' con lèto et .q..i ouria être introduite-
bonne rcommaiddfio ét C*fe-n*o*rgeut mrié. * dans les écoles à la prochaine année se aire4Ru'on s'en rap.

pelle, la science agri 4eo e le'point dotidlpar-ido progrès en
Effdriter une terre ngiutne

Crassificaaion des inàanbrcs de la nmrellÀAsscibdiLégislatire,
Hffriter ie terr', c'est Vépuîier, la reri~de rîdi@ll. Lis ylentes par profesink.--Les journaux de Québec piblie'nt'une classiâ-

à racinns très.garni d- chevelus surtout, et-les tiop- fréquents catinti das•u.enbres de la nouvelle Assemblée par prfe i'oñisa.
labours' opèrent chacii d-r.sieu genr' et el'riteni terje. Cotte liste contieit-19 avocate4 .7 notaires, 9 médeciu, 8.mar- 1

Prenons pour exemlipl-t la jilphne du tournesol, nommée vulgai: chninis, 7 'ultivateurs. ..a .
reinent grand ti s'élève souvent a .la hadteur du 6 à Ave-ts- Angers. .liehand; Beanben,..Bker, lIslingham'r
7 pied, sepatae dans le lhant*in- in!*iiur:damnúxeai.ýt éi:haque Chutrebl, qui est enu mne tempsý, médeciii, Chapleau, Chauveau,.
rainea porte une o ilùsieiir.4 fleur.s de 5 à 6 pouces de dia. Irvine, Joly, Laframboiséi'Lnranger, Linch,* Mathieu, Onuimet,
inmtre. Feuillons actuelleñieht li terre,'déiovrnous ces racines Préfontîiné, 'Paillon, Watt's et'Wurttdle.
et nous t-ouverons uii ilornbre piodigieux de ehc.d olebià dé 9 à 12 • Noti-es: Beanchesno, Gendron; LeCavglrMar:bnn Ta-
por.wes de longuie'ur, u iin'e'épziisi-ur de 6 à.6 ponces.' uppo. quetPienrd.et- Verraunlt.* . :''7

bons encoie igue le t6u rnédV ait '6gété'déns' unie terre compcte .M1lédecins:-Cameron, Duianel,'Fori berige,-acerte, La-n
on tro:ivert cependàïit'quu'lîteri-e ,ñélé' entre les chevelns sera' fontainè, LaRue; Lavallée, Rinfret. , ,
presque'réduite.en pouñière,'éarce bqi'ils'en nur'ont éýui'é tous - Marchands :-Charlebois, D>ulc, Gan, "Hearn, Ionde
les sucs et les î ls; kot ilàuri6ut poiur ainîsi dire,'dérut tous les .McGravrr.n, Price.
liens d'adhésioni; la terre qui:idra :nîi.-iué les'chvelussern éga. . Contracteur de chemins de fur:-Larochello. >
lement ëffritée. Ou doit'éàriclur'é dé d6t: öi-einple que p!os uni' Baquiers:.-Ogilvie, Molleur. ~
plante. un àrbre,*ete.;ità i d ehe'iis plus ils effritertla Cultivateurs:-Deschene, -Houde, Landry, 31échot Robert,
terre. Toute ri'ciiidLh'een'eeflïité li.téire a peu de profondeur, Roy (arpenteur), Silvestre.
toute racine pi'o triit 'épuisé. p-isla'partie supérieure, mais l'in Instituteur:-St. Cyr. Rentiers:-Robertson, Fradette.
férieure: voilà 'poujrqi alirés le blé.on nu doit p:s semer du Cette elsýification. n'a pas -été diu goût de tous lebdéïuté.
blé, nii de llaluzerauidé*dè lzerne, in:.i lé blé réus-ira très. M. Bean'ibien, député d'Hoch.ellaga, a écrit nu .Nouveau..-Mowe
bitn iiprès la lezerne, et ainsi tour A t..nr.* Li foraine des racines que son nom dernit ôtre inscerit p-armi lés êultirateurs, au lif.u dd
est la base de -hicultur..; c'e.st encore pour cette raison que Ji lôtre parmi -les avocats. Nous le félicitons pour cet eniresbe-
luz-rne. prise poui exernple,.t'nit liétir tou. les arbres au .pied ihent ù su faire inscrire sous le titre bien modiste det cul1irateur.ý%
desel' elle est semée; sa r:cine piote prufondémeut et enltiée Pour ceux qui ont suivi les travaux nricoles de ce-député, il oL
la sib.st:ttaie qi leui était dstinsée. D'airèî ces observations. le facile de couiprcndre pourquoi il insiste à étre appelé cultivateur;
jardinier prudenit altern. Ses ph.nt:,tions. et faitsiuccéder des q. it}. nous. nous pouriotis ajouter q.t'il est culticatetir.mUdèe.
plantes traatc's A elle qui.pivt.. i.r. Il vu est de même dit cul. 31 Boniibien ni craint pas >ans doute, d'étre appilé candidat du
tivateur en* gr:id ; il ie .sêzie dIin .sir !e même :o . que plu. beurre.feui les de chotnc oni'Iléède c els,-carl'oi su souvient que
sieus auniées apré. cell.: du pr'emier send:. ce soit·des noms adoptés par cartnins journilistes-lans le .but;d

Les lhmuins trop mnutaipié, et surtout coup su;r coup, n'.tlfri. d'humilier leurs advers.,iresi qui ont I avantnuge d'être cultirateurs.
tent ias la terre tout-à.ait d..ns le mdiue sens quw ies chev lus.
di tournesol ; ni-,' Jo. i:. onviaent >.es.pore's et £heilitent é'a- R E C E T T E S.
poration des .parties le..u plus volati!es. peroduite par la fermenta- -
tion et la combini"on dus principes de la .èeve; 2u. ils détruiseznt Procédé pour saetr les porcs, dit . l'americetne
le lien.d'n.ihésiun des mauléculs tet-rro'usu'.i et rendent la terre7
plus friable. Les pariisans de la fréquence des labour.diroit que Pour deux cent dllires d'e porc on prend :
la fer'tilité de lai terre des jardins vient de sa dii Lsion et de sion Sel blanc oui sel maiurin pilé. 1u livres.
atténuation, ce qui est vrai ju.gni'à unt certain point; muais Ron Sucre blaic pilé.... ....... 4 ,
g;ute'n euh.iste toujo'mss, et il est nn essl augmenté par l'ad- ' Salpètre pl ..'........... ,, . i t
dition des enrais :aiaux. Le suble sec Cliari par les fleul!es l'oivre blane en poudre..... 1· once.
r:.pi'-,c e:t; ben divi.té; il devr:it donc produire d'exe..lentes Clous de girofle en poudre. 1- ,,

récoltes, pui. qu'ilpoet le ·auiiuréma d ldivisi bilit6 que Ail à volonté.
l'on veut acquérir aux ferre.- li:ir fréi'iiene des lab.ours ; et l'ex- un fait sécher le sel dans ino marmite. on met le tout mêlé
priénce prouve que cette. exti éue divi.?ion des molécules est ensenible dans lin vase, et on sale lia viandes tout chaude si n to.e
préjudiciable, à noins qu'un gluten queleonque nu leur donne peut. Il est néeCssaire que chuque morceau do vi.inde soit bien
du corps et ui fournissent les atérinux de la v entouré ou jien garni du nélangn contenu dans le vesu.

Leseul n.oyena du réparer uie terre elìiltée consiste dans la r disti-ignorles vierouges toint atoi'et nimudlipliention dea en rais. L'alterner vaudra infiniment mieux . deis vins roug s véritables
que de la Iisser en jacliè're.

On reproche à des feriers d'eff..iter leurs teires quand ils Un procédésimplevtfacile pourdistingtuerles'vinsrougestesits
sont à la lin de leurs b!nixuu. Un fermier cherche à tirer din terrain artificielleient des vins rouges véritables, repose sur la proiptu.
qu'il loue, tout.le parti possibl', en y semiint les plantes dont il solution dans l'eau des matières colorantes des graines et des
espro.obteir l plus do produit.. t.e propriétire ai'le droit de fruit4 de différentes espèces, et sur la solution dimeile dýns l'eau
lui imposer des conditions a:uu *onomedì.' où il lui donnse un bail, de lai vraie matière color·ante des vins rouuges, qui ie peut se di.'
en le' stipulant dans'ee bail, et il ie doit pas oublier d'exiger soudro entièrement que dans un esprit.de-vin contenant beau-
que les derniéres années il cultive fumne certaine quantité de coup d'eau. ' - .
plantes propres A former des eingraiis et qu'il laisse tous ls enu- P->ur appliquer ce procédé, on commencé d'abord par plonger...
grait dans la fermno ; dans ce cas. -on-nura de .quoi réi-trer les dais le min que l'on veut essayer un uorceau de mie de pain, Ou-q
champs 'lui pourraieïtiuavoir étéréffritG'lös'ùuiées pr€cédentes. bieu aussi une épongn qu'on nettoie préalablement, et puis on,la.

. . . . ,laisse s.'e.plir' conplétement du vin par suite de l'absorpion.;
Petite Chronique cela fait, on met la mie de pain on l'éporge qui a absorbe le'vin

.... . dans tune assiette en pure,'-lains remplie d'eau. T . -

Trai,é d'agriullure de f le Dr. F. H LaRu.-oussonrue,. Si te vin rouge a été fuit de matières colorantesartifcieles.
heureux d'apprendre que le nobedsinsiltitu's et dles- insti- l'eau prend im-inédiattement unse teinte rouge violette; si, au COn-,
tutrice qui, nt.adopté ce petir.ifé ,d'ngricuitare s'et..consil tr.iré, le vi.i ro.îge n'a pas été teint artificiellement,.mais que ma
dérabaleincmt :uinnencaité. fi:s leçon.s. sont de jour en jour plus! coulcur soit niatirulle. l'eau ne chnngî 'de couleur qu'un quart
suivies, et Ont douié à. la ja1nnesu:e qui fré'uente e ém-oles le d'heure ou une deui heure aprés. et tout d'1mbord oi nipergoit

goût de la s&ience agricole. .1. L.Ruie, nois dit-on, e.st à pré. [q e là'u prend une teitte seuiblable à cellu du l'opale.


